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Angleterre.- Les r.coites, seront au-
dessous de celles des années communes.
La peur caisée.par 1'apparition du choléra
àLoidres est gralidement' diminuée; les
autorit's ont pris toutes les mesures néces-
sair pour arrêter les progrès du fléau.

L'jtat ~entier du pays est plus satisfaisant.
Le imarclé monétaire est abondant et lar-
gent obtenu à des taux bas.

Irlande.- Une députation a été en-
voyée au lord-liautenant:d'IrIande à légard
du sort.de M. O'Brien. Sa.seigneurie pa-
rait disposée à la clémence, et nous som-
mies heureux de pouvoir dire que les bruits
à l'égard, de l'exécution. de M. O'Brien,
sont faux.,

Schleswig Holstein.-Les afïaires de
ces duchlés; paraissent maintenant subor-
don nées aux difficultés qui existent dans le
centre et le. nord de l'Allemagne, et tous
les efforts.de Lord Palmerston pour obliger
la Prusse .et le Danneaîrk à demeurer en
paix,. ont été jusqu'à présent sans résul-
tat. ..Les duchés sont tranquilles.

Autriche.-La.terrible tragédie de la
guerre.s'y -joue -avec les effets mortels.
Nous avons annoncé dernièremerit la mort
ou plutôt la boucherie du comte Lamberg
commandant :en chef dihs la Hongrie.
Pendant qu'il -était occupé à pacifier les
Hongrois et les Croates,il a été cruellement
massacré p arla populace qui le reconnut
au moment où il passait le pont de Buda à
Pesth. La guerre parait maintenant avoir
pris un caractère déterminé. L'empereur
d'Autrichc a lové le masnue ; et irrité par
le smeurtre de zson, brave lieutenant, le
comte Lamberg, il a dissous la diète Hon-
groise, et nommé de nouveau le Baron
Jcllachich, commandant en chef de toutes
les troupes de Hongrie et des royaumes
alliés, avec des pouvoirs despotiques, et a
mis la Hongrie sous la loi martiale. Il est
maintenant évident que Jellachich, a été
en tout, secrètement approuvé par Pem-
pereur la lutte entre les Croates et les
Hongris sera s évère Les Honxgrois s'é-
taient avancés près de Pesth, et la scinaine
dernière on pensait qu'ils avaient été com-
plètement!battus parles Croates.

-Des informations plus récentes disent que
les Croates ont été battus et forcés de se re-
tirer.'. Mais il est certain qu'ilsreviendront
et qu'une bataille' sanglante aura lieu sous
les murs de Pesth.

Au. moment, où nous '.crivons, nous
apprenons de Vienne lue lanomination du
Ban (Jellachich) la' place d fommissaire
Royal de Hongrie, le départ projeté des
troupes.pou joindre l'armée sous le com-
mandementde ce dernier ont donné lieu
aux plus déplorables excès. ý Une, insur-
rection a eu lieueà Vienne. L'empereur a
pris la fuite,, le ministre de la guerre, le

Comte Latour, até.tu, etle 7,lesinsurgê, élre uic; fois ur óI't'l ii; lcîrccrî'.
étaient, maitres de. Vienne. 500 à 600 per-, je pur.la foi de cvs
sonnes ont été blessées et 150 tuées." r ; e rouvi

Le arrespinÍant de L nd ro de G G*Le crEt pnîan de -od d nuGe commue coinpètitcurs présent.e, qu'utn,.i.gi-
zette de Qguébec,, écrit sous la date du 14 tirniste, un républieain' rouge; l procu-
du courant - rurde la Rpmblique près'.le tîlinal d

Les dernières nouvelles de Vienne, la Seine,. et mon ex-collaborateur en lac-
en date du 8, disent que le, tranquillité y lodrame, le célèbre 211xantre Dumas.
a été rétablie. Il est impossible de pré-Malgré cettequadruple cocurrenc eniée
voir l'issue, timais j'espère, encore, que en lice quatre mois avant, nies actions
PAllemagne pourra être paeifiée et la électorales ient pu-être pasles- Plus
question italienne.arrangée à l'amiable. mauvaises de toutes

En France, on s'occupe avec inquiétude nifeste de Louis Bonate ; mais, au lieu do
de lélection lu président deha République. déciner la canditature, le .pcico l'accep-
Louis Napoléon a une chance, mais La- tait, la briguait ofliciellenent IA c et appel
martine peut encore être choisi. Il rega- inattendu, une acclamation immense
gnesa popularité.. Le généraj Cavaignac, réponditdans toutes les campages; tout
dit-on, va se joindre au parti modér.-autre n disparut dans l'ombr que Pro-
Smith O'Brien, a été condamné, tmais sa jetait'ce grand nom de Nupoléo c
vie sera épargnée. "mins un individu qu'un nom qnt élu nos

Il y a eu, quelques troubles à Florence. habitaîltsdes Camagnes. Maisà ce nm
Ils ont été réprimés sans désordre par la sa rattache Une idée, et.cette idle, j'i le
fermeté de la police et tcs troupes. regretde le;dir- c'est la haine de la Ré-

- - ~~~~publiquîe. J'ai interrogé tislspyas
L'honorable R. E. Canor., part ce je leur ai demandé dans quel, but ils vo-

soir pour, Montréal. ,' taint pour le prince Louis, et lotis te ré-.
Un -pondaient :"9 Po.ur qu'iI lus -débarrasse de,

Un incendie s'est déclaré, prés de l'ô- la République. " Celle-ci uc se traduit Ph.
pitaI de la Marine, et a consumé l'etable leur pensée que par la misère, la guerre
d'un charretier nommé Létourneau. c des 45 centime.Li

pression et le Imut ont é té les > êm-tes dalls
Le bruit courait samedi, à Montrnil, que les cinq départenents qui ont élit le neveu

le gouverneur LORD ELGiNi allait tout pro- île lempereur. LUion Réjmîîéiceine-
chainement laisser le Ca na'A.xerre, fCbuillerae
nous parait sans fondenient. et courageuse' n'a p a

Il a -aujciurd'liui ' Ume exhibition dc tier, ci tirant la mordee suivante de lêlee-
produits agncoles sur les plaines d'Abra- ten Lois Bonaprte, dit-elle, repré-
ham. sente idéo monarchique.; le citoyen

RandOt l'îiè lgitimiste, 0. Pinard laRé-.
Les,.journaux anglais rapportent, que

1500 ouvriers lirlogeis' ont laissé Neuf-
chatel et la Suissc pour les Etats-Unis. f

r ,, .Dunas la'République.- finittastique. 'l Dans,
Un homme, dii iom due Charles Sang' cettemorale,

feld, a été pendu à Philadelphie pour caine, dont j'avais en effet arboré le sym-
meurtre. . ' s . 'uraitvainôu.lallèpubliqîi. actuellea

et la République fan'astique, -'car, si ýfaible;
Nous éxtrayons le passage suivant de-la

Correspondaince- Parisienine dé, M'.FCorrespondanca~ Paiini de * 1I ? laissée à ses Compétiteurs, j'ai eu 59 voix
GAILLARDET, au Courrier des Etats- dephus que le procureu
unis. rO iade ,6

Unis. ,voix dé Plus qîî'A)exýndre Du6maÉ-.I
"Mille à douze cents habitants -dm dé-

partement de lYonne m'ayant. honoré" [De lMner 'f

d'une commiiiicatioi dans laquelle ,ilsgme
proposaientdoine nommer pour leur re-'
présentant à lAssemblée Nationale, je leur. ette questions.jes
'répondis que j'accepterais la canditature Pus graves qui puissent allier J'attention
qu'ils me faisaient l'honneur de m'offrir, ,i <lu p t dulégisateur, est de nouv
le princeLouis Bonaparte.- précédemment il
élu .dana 'Yonne, n'avait pas l'intertion de, t o 'lieu danc districtda
se remettre suries rangs.. On ne lui cro- es ds résolUtions.ont d é
yait pas généralement cette intention.. Un provoquant de cette tonure cn
journal annonça,même que,. pour 'ne laisser demanda réformes tellement radies-
d'équivoque à. cet.égard dans, l'esprit des nu n ons u-
électeurs, e prince allait leur adresserln cundute, pfèreait consentir de sunit
manifeste dn lequel il se" sacriferat o' i l'aboition i t iecet e ioue,e pourVI

.odrame, " .cól-: bre .Alexandr el Dumas.


